
 

                          Association Père Ceyrac 
Chers amis, voici quelques mots du Père Ceyrac recevant en 2013, le prix de l’Académie universelle des cultures : 

« Le partage, dans notre monde, est un mot cassé. Nous ne pouvons pas continuer à vivre dans un monde comme celui-
là. Il nous faut changer les structures. Pour les changer, il nous faut changer les valeurs par un mouvement plus profond 
car nous sommes des machines à aimer, à partager.  

Ce sont les pauvres qui purifient le monde. Dans le monde d’aujourd’hui, le problème n’est pas une histoire de fanatisme 
mais d’audace de l’amour ! Il nous faut le comprendre et beaucoup aimer.  

Arrêtons les belles théories : Entrons dans la vie. Partageons le savoir, partageons les richesses. Ce ne doit pas être un 
complexe, mais un désir d’enrichir l’autre de ce que j’ai reçu. Nous avons un devoir de donner. 

Fendez le cœur de l’homme et vous trouverez le salut. Apprenez à percer : il suffit d’écouter avec respect et amitié. 
Quand on croit en l’homme, la vie devient comme du champagne. Tout simplement parce que l’on partage une petite 
étincelle de vie. » 

Nos amis de l’Inde nous demandent de continuer à partager, avec eux, leurs espoirs si forts, grâce à ces étincelles de 
vie que sont vos dons. Ils comptent toujours sur vous tous, avec reconnaissance !    V. Ponchet de Langlade, Présidente  

Nos actions dans le Maharashtra en 2018 

Actions sociales à Bombay et Jaipur (Maharashtra) 
Accompagnement social auprès de 3 050 familles très pauvres des bidonvilles.   
Activités d’éveil à la petite enfance : 244 familles. 
Accueil en permanence sociale : 1 924 familles. 
Lutte contre la tuberculose : 2 541 patients accompagnés à domicile et 1 792 recevant des compléments 
nutritionnels. 
 

Accompagnement et appui nutritionnel des malades tuberculeux sous traitement 

L’Inde est l’épicentre mondial de la tuberculose multi-résistante : c’est 

le pays qui compte le plus de malades tuberculeux dans le monde (avec plus de 

2,8 millions de nouveaux cas chaque année). Ce fléau reste une des principales 

causes de mortalité, touchant surtout les populations jeunes, actives, 

particulièrement celles défavorisées des bidonvilles qui souffrent d’un accès 

aux soins très inégal. Les risques de contamination sont majeurs du fait de la 

promiscuité dans les logements surpeuplés et de la précarité de l’hygiène. 

Notre action auprès des malades est centrée sur l’amélioration de la nutrition 

et donc de l’efficacité de leur système immunitaire, ainsi que sur le suivi de leur 

traitement antituberculeux. Notre accompagnement est régulier, personnalisé 

et toujours empathique. Cela aide à rétablir la dignité de nos bénéficiaires à la 

fois défavorisés, malades et souvent discriminés. Leur guérison, dans la plupart 

des cas est sans séquelle. En outre, la diminution du nombre de malades 

prévient la genèse de formes multi ou ultra-résistantes de tuberculose. 

L’association travaille avec ATIA depuis plus de dix ans à améliorer le dépistage 

de la tuberculose, ainsi que son traitement et le suivi des malades.  

Nous avons progressivement tissé des relations de travail et de confiance privilégiées avec cinq associations locales, 

très impliquées dans le travail dans les bidonvilles, bien connues et respectées dans les quartiers et porteuses de 

véritables valeurs du travail social auprès -et non à la place- des familles. 

Visite d’un patient 



Nos actions dans le Tamil Nadu en 2018 

Accompagnement des tribus IRULAS : 929 familles réparties en 55 villages autour de Tindivanam. 
Centre de Physiothérapie à Gingee : 186 enfants handicapés mentaux et physiques. 
Ferme-école à Manamadurai : 50 enfants scolarisés. 
 

Centre de physiothérapie pour enfants handicapés mentaux et moteur : apprentissage de 
l’autonomisation.  
Ce centre accueille 145 enfants myopathes, autistes ou handicapés mentaux. Grâce à votre générosité, nous avons pu 
louer de nouveaux locaux, plus vastes, pour permettre une meilleure prise en charge des enfants en donnant plus 
d’aisance aux praticiens. Les soins et pratiques thérapeutiques prodigués par les physiothérapeutes améliorent les 
capacités physiques des enfants et favorisent leur autonomie. Grâce à l’achat d’une voiture, l’équipe médicale peut 
aussi aller dans les différents villages pour s’occuper de ceux qui ne peuvent pas se déplacer. 
Notre équipe aide aussi les parents à faire des démarches auprès des autorités pour l’obtention des cartes, des 

allocations et des titres de transport spécifiques aux handicapés. 

 

« Je m’appelle Mumtaz. J’ai 26 ans et mon mari, Syedchan travaille comme 

cuisinier dans un hôtel à Gingee. Nous avons 2 garçons. L’ainé, Shameer, agé 

de 5 ans, n’a pas crié à la naissance. Il est resté en couveuse pendant 10 jours. 
A 1 an, mon fils ne pouvait toujours pas se mouvoir, ramper ou s’asseoir. Nous 

étions très inquiets pour lui. A l’hôpital, il a reçu des injections pendant 6 mois, 

mais nous n’avons pas pu les poursuivre pour des raisons financières.  

Mon mari gagne 1 200 INR par semaine et n’a pas de situation stable. 

A l’hôpital à Chennai, nous avons consulté un neurologue et un orthopédiste. 
Ils ont décelé un retard de développement physique et mental de 60% et nous 
ont conseillé la physiothérapie.  fils est suivi à Gingee au centre de 
physiothérapie depuis mars 2017. Maintenant, il est capable de prendre des 
objets et de faire seul des activités. Pour son retard de langage, il s’exprime 
correctement grâce à des séances d’orthophonie. Il va maintenant à l’école à 
Gingee. Nous sommes très heureux des progrès de notre fils grâce au centre 
de physiothérapie de l’Association Père Ceyrac. » 

 
Les tribus IRULAS 

Nous accompagnons les Irulas dans toutes les démarches administratives indispensables à leur reconnaissance 
administrative ainsi qu’à l’obtention d’aides sociales et financières auprès des autorités indiennes. 
L’illettrisme est la cause première de non-intégration dans la société.  
80% des Irulas sont illettrés, notamment les filles car elles sont mariées très jeunes et malheureusement elles doivent 
assurer au quotidien toutes les lourdes charges matérielles dans leur belle-famille. 
Nous favorisons l’intégration d’enfants au village de Baranthangal, encourageons plusieurs jeunes garçons à 
poursuivre leurs études au Polytechnic Collège et à Sathianagar, nous organisons un programme de cours du soir pour 
encadrer les enfants dans leur travail à la maison. 
 

La conjoncture actuelle rend difficile le soutien de toutes nos actions vitales auprès des familles et votre appui nous 
est très précieux.  

Nous vous en remercions bien chaleureusement. 
 

Comptes 2018 en milliers d’euros Pour obtenir toute information sur les modalités 

selon lesquelles les legs, donation et assurance-

vie peuvent être attribués à l’association, 

contactez directement  

Marc Giordan au 06.75.21.07.03 ou par 

contact@ceyrac.com ou sur le www.ceyrac.com  

66 rue de l’Assomption - 75016 Paris 

Total des recettes …………………….………     181  
Dons et legs  
Total des dépenses …………………………..    408 
          En Inde (96%) 
● Projets dans le Tamil Nadu………………      40 
● Avec ATIA à Bombay et Jaipur………..     350 
           En France (4%)                         

 

Mumtaz et Shameer                       

mailto:contact@ceyrac.com
mailto:contact@ceyrac.com
http://www.ceyrac.com/
http://www.ceyrac.com/

